
LA SITUATION INTERNATIONALE 
« Si le* Allemands sont furieux 

c'est parce qu'ils sentent leur jeu 
démasqué » 

«• tan la presse polonaise 
Varsovie, 3. — La presse polonaise 

de ce matin est plus réservée sur la 
question de Dantzlg. sans doute pour 
attendre les reactions allemandes sur les 
contre-revendications polonaises annon
cées hier et visant a l'attribution à la 
Pologne de garanties plus larges pour 
la protection de ses droits dans la ville 
libre. 

Cependant, les journaux s'appliquent 
à prouver avec force exemples que l'Al
lemagne, depuis 1934. n'a cessé de pour
suivre un jeu politique et diplomatique 
dirigé contre la Pologne. C'est ainsi que 
l'organe de l'armée, le c Polska ZbroJ 
na » conclut : « SI maintenant nous 
voyons les Allemands furieux et lançant 
des invectives, c'est parce qu'ils sentent 
que leur jeu a été démasqué ». 

D'autres journaux rappellent les per
sécutions dont les Polonais d'Allemagne 
et de Dantzlg ont été victimes au cours 
des dernières années. 

Hitler est parti 
pour Berchtesftaden on il recevra 

le Gaoleiter de Dantzig 
Berlin, 3. — Le chancelier Hitler a 

quitté Berlin dans l'aprèsmidi pour 
Berchtesgaden. ou U recevra ces pro
chains jours, croyons-nous. M. Foerster. 
gauleiter de Dantzig. et M Greiser. pré
sident du Sénat de la ville libre 

Il est évident que cette entrevue aura 
une grande importance dans l~s circons
tances actuelles 

Violente campagne de la presse 
allemande contre la Pologne 

Berlin, 3. — Toute la presse du soir 
poursuit sa campagne contre la Pologne 
Les journaux accusent Londres et Paris 
d'exciter ie gouvernement de Varsovie. 
Voici les manchettes des journaux de 
cet après-midi : 

L' c Angrif » : c La presse polonaise 
excite, des mensonges gros comme le 
poing sur Dantzlg et sur la Prusse orien
tale. L'organe des militaires de Varsovie 
bat le record de la fantaisie » 

Le c Nachtausgabe » : c Londres et 
Parla excitent la Pologne en vue d'une 
conférence d'encerclement à Genève » 

L'agence officielle D. N B préface ses 
informations de titres tels que : c La 
presse anglaise continue à déchaîner les 
excitations de la Pologne. Indice grava 
de la politique de folie de la Pologne • 

«c On considérait 

que le Colonel Beck 

était entré 

dans l'esprit de l'axe » 
la presse fasciste 

qui s'efforce de faire pression 
sur le Gouvernement polonais 

en opposant son attitude hésitante 
à la prudente réserve 

de la Roumanie 
Rome, 3. — Le « Resto del Carlino ». 

plaidant la cause allemande dans la 
question des revendications du Reich à 
l'égard de la Pologne, croit pouvoir affir
mer que les Polonais ne se seraient ja
mais fait d'illusions quant au retour 
final de Dantzig au Reich et constate 
non sans une pointe d'amertume, que la 
Pologne n'avait pas adhéré a l'esprit de 
l'axe aussi totalement qu'on le pensait 
à Rome à sa suite notamment des entre
tiens Ciano-Beck. 

Le journal fasciste, après avoir mani
festé sa c stupeur » pour le fait que la 
Pologne n'a pas accepte immédiatement 
les propositions allemandes, déclare que 
celles-ci n'avaient rien d inattendu pour 
les Polonais. 

c La conscience de ces derniers. dit-Il. 
n'a jamais été limpide en ce qui con
cerne Dantzig dont personne en Polo
gne n'Ignorait que cette ville fut alle
mande jusque dans la moelle des os et 
qu'elle dut, un jour, faire retour au 
Reich. C'est d'ailleurs en prévision de 
cette éventualité qu'on a bâti à grands 
frais Gdynla. Les Polonais s'attendent 
donc * des requêtes du genre de celles 
que vient de présenter M. Hitler et dans 
lesquelles on aurait tort de voir une 
offense ou une surprise. » 

Le e Resto del Carlino ». croit pouvoir 
assurer que c Hitler n'a aucune reven
dication à formuler en ce qui concerne 
la Prusse orientale, et que tout ce qu'il 
demsnde. c'est qu'on reconnaisse à l'Al
lemagne, en matière économique, les 
mêmes droits que le Reich reconnaît S 
la Pologne, c est-a-dire la possibilité de 
communiquer avec ses provinces de 
l'Est séparées de lui par le couloir ». 

De l'avis de la feuille fasciste. 11 n'y a, 
dans tout cela, rien d'offensant pour la 
Pologne et les raisons de la résistance 
da celle-ci semblent obscures 

C'est à Mussolini que 
la Pologne doit... 

La journal poursuit en soulignant que 
lors de la visite du colonel Beck en Ita
lie le chef de la diplomatie polonaise 
s'était déclaré satisfait des contacts 
qu'il avait eus avec le représentant de 
la politique fasciste. La Pologne ne peut 
certes pas se plaindre des résultats de 
ces contacts, car c'est à l'intervention de 
M Mussolini qu'elle doit le rattache
ment à la mère patrie des territoires 
qui étalent Incorporés à la Tchécoslo
vaquie. 

Le < Resto del Carlino » ajoute qu'& 
la suite de ces événements, on considé
rerait que le colonel Beck était c entre 
dans l'esprit de l'axe ». 

Il précise que l'axe entend toutefois 
que le sort de Dantzig soit réglé Cepen
dant il ne saurait attribuer une impor
tance capitale aux problèmes de ce gen
re, car le but qu'il se propose, est d'as
surer une répartition plus équitable des 
richesses mondiales Or. la Pologne pou
vait être * ses cotes, étant donné sa qua
lité de nation prolétarienne 

L'adhésion à l'axe pouvait être 
cou sidérée comme 

intégrale— 
L'adhésion toute spirituelle peut-être, 

mais quoi qu'il en soit Indéniable que 
la Pologne avait donnée à l'axe, dit en 
concluant le c Resto del Carlino ». pou
vait être considérée comme une adhé
sion Intégrale et nullement liée à la 
question de Cleszyn ou de Dantzig. mais 
étroitement unie au nouvel avenir de 
1 Europe. Au contraire. U semble aujour
d'hui qu'une vaine question de prestige 
soulevée à propos de Dantzlg. tienne plus 
a, aesur aux hommes politiques de Var
sovie, que la question positive de ls re
naissance euroépenne La prudente ré
serve de la Roumanie contraste ouverte
ment avec-les hésitations du gouverne
ment polonais. 

EXTENSION DES ÉCHANGES 
COMMERCIAUX ENTRE 

LA POLOGNE ET LA HONGRIE 
Varsovie 3. — On accord commercial 

potaw-hongrois vient d'être paraphé & 
Varsovie et entrera <?n vigueur le 10 juin 
ISSU, Ce nouvel accord prévoit une aug
mentation de 5 % des échanges. 

Las Hongrois importeront de Pologne 
mrtout du charbon, de la fonte et du 
bols. La Pologne achètera en Hongrie. 

» autre DK LA pmansjtE PAGE »—< 

en échange, des fruits, des moteurs d'au
tomobiles et des graines oléagineuses. 

L'Ambassadeur 
du Reich à Londres 

regagnerait son poste 
Londres. 3. — On mande de Berlin 

a l'Agence c Reuter » : Le docteur von 
Dirksen. ambassadeur du Reich à Lon
dres, quittera probablement Berlin a la 
fin de la semaine pour rejoindre son 
poste. 

Le nouvel ambassadeur 
britannique 

est arrivé à Rome 
Rome. 3. — Sir Percy Loralne. nou

vel ambassadeur de Grande-Bretagne a 
Rome, est arrivé cet après-midi 

M. GAFENCO A ÉTÉ REÇU 
PAR LE PAPE 

Cité du Vatican 3. — Le pape a reçu 
M Gafenco ministre des Affaires étran
gères de Roumanie, qu'accompagnaient 
l'ambassadeur près le Saint-Siège et les 
membres de sa suite 

Des entretiens italo-honjrrois 
vont s'ouvrir à Rome 

Rome. 3 — M. fCunder. ministre hon
grois du Commerce, est arrivé à Rome, 
où il aura d'importants entretiens com
merciaux 

M. CORBIN A ÉTÉ REÇU 
AU FOREIGN OFFICE 

Londres. 3. — M Charles Corbln am
bassadeur de France, s'est rendu, à la 
fin de la matinée, au Forelgn Office 

LE COMMUNIQUÉ FINAL 
DES ENTRETIENS GERMANO-
HONGROIS CONCLUT A LA 

Conformité absolue 

de points de vue 
entre Berlin et Budapest 

Berlin. 3. — L'agence officielle «D 
N. B. » publie le communiqué suivant 
sur la visite du comte Telkl et du comte 
Czakv à Berlin : 

t La visite officielle hongroise s'est 
terminée aujourd'hui. Dans les entre
tiens du ministre président comte Telekl 
et du ministre des Affaires étrangères 
hongrois comte Czaky avec le Fuhrer 
le Ministre hongrois des Affaires étran
gères von Rlbbentrop, le maréchal Goe-
ring et le représentant permanent du 
Fuhrer Rudolf Hess, tous les problèmes 
actuels qui concernent en ce moment 
l'Allemagne et la Hongrie ont été discu
tés ouvertement. 

En outre, l'examen de ta situation 
européenne a révélé une conformité 
absolue des points de vue réciproques. 

Les manifestations qui ont Heu dans 
le cadre de cette visite officielle ont four
ni une contribution précieuse pour un 
approfondissement ultérieur de l'amitié 
germano-hongroise. » 

SIR NEVILE HENDERSON 
S'EST RENDU 

A LA WILHELMSTRASSE 
Berlin. 3. — Sir Neville Henderson, 

ambassadeur de Grande-Bretagne, a ren
du visite, cet après-midi, à M. von Rlb
bentrop. ministre des Affaires étrangè
res, à la Wilhelmstrasse. 

Cette visite est présentée comme ayant 
uniquement un caractère de courtoisie, 
après le retour de Londres de l'ambassa
deur, et comme n'étant pas en liaison 
avec le discours du chancelier Hitler au 
Reichstag 

« L'ESPAGNE ENTRETIENDRA 
DES RELATIONS D'INTIMITÉ 
AVEC TOUTES LES NATIONS 

A L'EXCEPTION 
DES PAYS COMMUNISTES ». 

DÉCLARE LE DUC O'ALBE 

Londres. 3. — Le duc d'Albe. ambas
sadeur d'Espagne à Londres, a déclaré 
au cours d'un discours prononcé a un 
déjeuner donné en son honneur par la 
Brttlsh Advertlsing Society, qu'il se 
consacrerait à développer les bonnes 
relations existant entre l'Espagne et la 
Grande-Bretagne. 

c L'Espagne, a-t-ll dit. désire restaurer 
son économie en paix, elle désire entre
tenir avec toutes les nations, à l'excep
tion des pays communistes, des relations 
d'intimité. L'Espagne a une longue tradi
tion de relations maritimes avec la 
Grande-Bretagne et lorsque sa richesse 
sera restaurée. Je crois que nous pour
rons envisager une reprise de ces rela
tions et une expansion sans précédent » 

o 

Les mesures de sécurité 
britannique à Gibraltar 

Les barricades érigée» en travers 
de la route de La Linea 

ont été enlevées 
Gibraltar. 3. — Les barricades récem

ment érigées en travers de la route de 
la Linea ont été enlevées ce matin par 
le génie. Le cuirassé «RamiUles» et 
trois contre-torpilleurs anglais ont quitté 
Gibraltar et se sont dirigés vers l'Est 
On annonce officiellement que le e Ra
miUles» est parti pour se livrer a des 
exercices de tir. 

Les navires allemands ont repassé 
le détroit 

Gibraltar, 3. — Les navires de guerre 
allemands ont quitté Tanger. Ceuta. 
Cadix, Algéeiras et Malaga. Les bâti
ments allemands ont passé le détroit 
cet après-midi se dirigeant vers l'Ouest. 

c 

M. DEVÈZE 

expose les grandes 
lignes de la politique 

d'indépendance 

de la Belgique 

Eu cas de guerre européenne 
elle demeurera juridiquement 

une terre inviolable 
Bruxelles 3 — Prenant la parole au 

cours de l'assemblée générale de la 
Société de l'Ordre de Léopold. M. Devéze. 
ministre de l'Intérieur, a défini la posi

tion internationale de la Belgique. Après 
avoir exposé les grandes lignes de la 
politique d'indépendance adoptée par ce 
pays, l'orateur a déclaré que la Belgique 
demeurera Juridiquement en cas de 
guerre européenne uns terrs inviolable, 
plaoée à la tels sous la sauvegarde de 
son armée et de rengagement d'honneur 
pris conjointement par les puissances 
voisines, 

M. Devéze a remarqué ensuite que la 
déclaration allemande prend acte de ce 
que le Gouvernement belge a exprimé sa 
volonté de pratiquer une politique d'in
dépendance en pleine souveraineté. Il 
a affirmé à ce sujet que cette politique 
a toujours été la politique de son pays, 
qui ne s'est Jamais inféodé à personne 
et qui, s'il rejette la neutralité, ne con
serve l'indépendance que dans la pléni
tude de sa souveraineté. 

U n'y a jamais eu d'alliance 
franco-belge 

M. Devéze a alors Insisté sur le fait 
qu'il n'a Jamais existé d'alliance franco-
belge. Pour en conclure une, la France 
eut dû sacrifier sa liberté absolue de 
poursuivre, sans accord préalable avec 
la Belgique, sa politique propre et de 
prendre tels engagements qu'elle Jugeait 
convenables. 

Le ministre a souligné d'autre part, 
que l'Allemagne excepte de sa garantie, 
le cas où la Belgique concourrait à une 
action militaire contre elle Cette restric
tion vise les art. 16 et 17 du pacte de 
la S.D.N.. lesquels prévoient en cas d'ac
tion commune pour l'application de 
sanctions militaires un droit de passage 
sur le trritoire des Etats associés. 

Accorder le passage, c'est Incontesta
blement concourir à une action mili
taire, mais les art. 16 et 17 n'entraînent 
aucune contrainte relative au droit de 
passage et à cet égard, la liberté de la 
Belgique est demeurée entière sans que 
puisse lui être reproché aucun manque
ment a sa signature. 

A quelque point de vue que l'on se 
place, a conclu M. Devéze. la position 
de la Belgique n'est grevée d'aucune 
hypothèque par sa présence dans la 
S.D.N. 

o 

LES NÉGOCIATIONS 
ANGLO - SOVIÉTIQUES 

(SUITE DB LA PREMIERS PAOB) 

** La Russie devrait garantir la sécu 
rlté da tous les états se tronvant le long 
da sa frontière européenne • Le Fin' 
lande, l'Esthonlo et peut-être, la Lithua-
ma. Les Soviets garantiraient ainsi uns 
étendue de territoire» s'étendant do la 
Baltique, S la mer Noire. 

Les Anglais, poursuit le rédacteur du 
journal du soir, soulignent que la garan
tie franco-britannique protège déjà une 
grande partie de la frontière russe. 

La proposition soviétique est la sui
vante : 

1" La Grands-Bretagne devrait con
tracter une alliance trlpartlta avec la 
France et la Russie ; 

t * Las trois puissance» devraient 
garantir conjointement la sécurité des 
Etats allant do la Baltique à la mer 
Noire, En échange la Russie garantirait 
également la Hollande, la Belgique et 
la Suisse. 

Un oonte • 
L I M P É R I E U X APPEL 

Sa* 
Un roman-cinéma i 

FEU DE PAILLE • 
Ci» 

Uns opinion américaine • 
L'ARMÉE DE L'U. R.S.S. 

4 » 
BON P E T I T COURRIER 

DES LECTRICES 
8ES PETITES ENQUETES 

SA PABE DU T R I C O T 
SES N O M B R E U X OES8IN8 

H U M O R I S T I Q U E S 
etc.. e t c . 

4 » 
oens oo numéro, la début 
d'un magnifique roman • 

LE CHOC DU BONHEUR | 
par J0CELEYNE 

A L'EXPOSITION DU PROGRÈS SOCIAL A LILLE 

Le Comité du Groupe "Le Commerce' 
a définitivement été constitué 

" ' -

DEMANDEZ LE 

Réveil 
Illustré 

A TOUS NOS VENDEURS 

GRACE A LA NOUVELLE LOI 
MILITAIRE 

L'ANGLETERRE 
POURRA AFFECTER 

PLUS D'UN MILLION 
D'HOMMES 

A LA DÉFENSE DU PAYS 
Londres. 2. — Le contingent d'hom

mes qui seront convoqués en vertu de la 
loi d'entrainement militaire ajouté aux 
effectifs des armées régulière et terri
toriale permettra à l'Angleterre d'affec
ter plus d'un million de soldats à la dé
fense du pays sans avoir à puiser dans 
les reseeves ou dans les services de la 
défense civile, a annoncé hier soir Lord 
Chatfield. ministre de la Coordination 
de la Défense 

Le ministre, qui prenait la parole a 
l'occasion du banquet annuel du fonds 
de secours de la presse, dans une grand 
hôtel du West End. a ajouté que l'An
gleterre ne peut pas se désintéresser du 
sort des autres nations 

Il a souligne tout particulièrement que 
malgré son amour ardent de la paix et 
tout en reconnaissant que la nouvelle 
politique du gouvernement britannique 
peut le plonger dans la guerre avec tou
tes c ses horreurs modernes ». le peuple 
britannique est uni dans son approba
tion de cette nouvelle politique parce 
qu'il est convaincu qu'il faut s'opposer 
a toute tentative d'une autre nation 
d'imposer par la crainte de sa force, son 
hégémonie. 

Toutefois, il a tenu a précise! qu'il 
n'est pas vrai de dire que l'Angleterre 
soit foncièrement hostile à l'Allemagne 
et au sujet des garanties qui ont été 
données à certains pays, il a rappelé 
au il ne dépend que du Reich que ces 
garanties ne soient iamais appelées 4 
louer. 

L'Irlande du Nord 
met ses ressources 

à la disposition 
du gouvernement 

impérial 
Londres. 2. — Lord Cralgavon fait 

publier ce soir la déclaration suivante 
relative à l'entretien qu'il a eu cet après-
midi avec M. Chamberlain et sir Samuel 
Hoare 

Le vicomte Cralgavon s'est référé à la 
résolution adoptée l'année dernière par 
les deux Chambres du Parlement de 
l'Irlande du Nord de mettre toutes les 
ressources de l'Irlande du Nord à la 
disposition flu gouvernement Impérial 
Il a répété cette offre aujourd'hui et 11 

a déclaré qu'il s'en remettait au gouver
nement impérial pour une décision. 

L'Eire refuse 
de se laisser imposer 

la conscription 
Londres, 3. — M. De Valera, répon

dant ce soir à une question qui lui était 
DOS'-? au Dali, a annoncé que le Gou
vernement de l'Elre a protesté en ter
mes très vigoureux auprès du Gouver
nement Britannique contre tout projet 
menaçant d'imposer la conscription 
dans les six comtés de l'Irlande du Nord. 

Le compromis du gouvernement 
Le compromis trouvé par le Gouver

nement pour le cas des Irlandais parait 
très raisonnable aux Journaux anglais. 

C'est ce point que le t Times ». se ré
servant de Juger plus tard l'ensemble 
des mesures, commente ce matin dans 
son éditorial 

Le journal conservateur tient en subs
tance pour Justifier la décision prise par 
le Gouvernement, le raisonnement sui
vant : 

Si les Irlandais loyalistes du Nord dé
sirent servir le pays, ils n'en seront pas 
privés, du fait que la nouvelle loi ne 
s'applique pas à eux de la même ma
nière qu'aux citoyens vivant en Grande-
Bretagne. 

Il leur est toujours possible en effet, 
de contracter des engagements volon
taires dans l'armée territoriale. 

Par ailleurs, si des citoyens de l'Elre 
habitant la Grande-Bretagne répugnent 
trop a défendre la terre où ils ont choisi 
de vivre, personne ne les oblige à ne pas 
regagner l'État libre. 

UN REGISTRE DES VOLONTAIRES 
JUIFS PALESTINIENS 

EST INSTITUÉ 
Londres. 3. — M. Hore Bellsha a an

noncé à la Chambre des Communes, en 
réponse a une question de M. J.C. Wedg-
« o , que son ministère et celui des 
Colonies, ont pris en considération une 
proposition tendant a faire Instituer un 
registre des volontaires Juifs palesti
niens en vue d'utiliser leurs services en 
temps de guerre pour la défense du pays. 

Constitution de ls réserve 
nationale de l'Union Sud-Africaine 

Londres. 2 — On mande de Pretoriâ  
a l'Agence Reuter : Le département de 
défense annonce aujourd'hui que tous 
les hommes âgés de 17 à SO ans, à l'ex
ception de ceux qui servent actuelle
ment ou qui ont servi dans un régiment 
sud-africain, doivent s'Inscrire sur les 
registres de la réserve nationale de 
l'Union sud-africaine. La constitution 
du registre commencera le 8 mal. 

Le cas des sujets britanniques 
résidant à l'étranger 

Londres. 2. — Le projet de loi sur 
l'enregistrement national publié hier 
soir, prévolt le cas des sujets britanni
ques de 20 A 21 ans résidant à l'étran
ger : ils devront se faire enregistrer au 
consulat ou à la légation ou ambassade 
le plus proene Ils n'auront pas à ren
trer en Grande-Bretagne pour faire leur 
service mais s'ils ne se font pas Inscrire, 
ils seront passibles des mêmes peines 
que les leunes gens résidant en Angle
terre oui n'obéiraient pas à la loi 

LE RATTACHEMENT DE MEMEL 
A LA PRUSSE 

Berlin. 3. — Le territoire de Memel 
a été rattaché officiellement à la pro
vince et au district national socialiste 
de Prusse orientale, au cours d'une céré
monie qui s'est déroulée hier au Théâtre 
allemand de Memel 

430 ITALIENS ONT QUITTÉ 
LA MOSELLE POUR M0DANE 
Metz, 2. — Cet après-midi 4S0 sujets 

Italiens répondant à l'invitation du 
comte Clano sont partis pour Modane 
par train spécial, le département de la 
Moselle compte environ 200.000 Italiens 

Les personnalités du IX' groupe « LE COMMERCE » deoant le Palais de la Belgique, sur les chantiers de l'Exposition 
du Progrés Social. iFn. Rév«u, 

Les diverses organisations commercia
les de la région du Nord et de l'Est ont 
organisé, hier, à l'appel du Comité de 
l'Exposition du Progrès social et sous 
la présidence de M. Christiaens, prési
dent de la Fédération des groupements 
commerciaux et professionnels du Nord, 
une journée, au cours de laquelle ils ont 
constitué définitivement le Comité du 
groupe c Le Commerce », qui est le grou
pe IX et des comités des classes qui 
s'y rattachent 

La réunion 

Dne réunion a eu Heu à 11 h., dans 
les locaux de l'administration de l'Expo
sition, sous la présidence de M. Chris
tiaens qui, en ouvrant la séance, a fait 
connaître les grandes lignes de cette 
organisation commerciale qui pouvait et 
devait être l'une des principales sources 
de succès de l'Exposition 

M. Christiaens fut désigné comme pré
sident général de ce groupe. Un comité 
d'honneur, un comité actif (avec des 
délégués des différents départements de 
la région du Nord et de l'Est i. 

Le groupe fut divisé en quatre classes : 
La Vie commerciale dans le Nord et 
l'Est : Président. M. Jean Goudaert. 
membre de la Chambre de Commerce de 
Lille ; La publicité : Président, M. Louis 
Gauche, président de la Chambre syndi
cale de la Publicité du Nord et de l'Est; 
La mécanographie : Président. M. Jean 
Pratte. vice-président de la Mutuelle de 
la Publicité ; Le Crédit du Commerce : 
Président, M. Pierre Lombrez. président 
du Syndicat général de la Bourse du 
Commerce de Lille 

Chacun des présidents exposa com
ment il entendait organiser sa < classe » 
et la matinée se termina par une visite 
des chantiers de lExposition qui ne man
qua pas d'intéresser au plus haut point 
les nombreux visiteurs. 

Le banquet 
Un banquet réunit les personnalités 

dans les salons du buffet de la gare 
M. Christiaens présidait. U était entou

ré par MM. Gauche, président de la 
; Chambre syndicale de la Publicité ; 
I Hinart, directeur du Commissariat géné-
i rai de l'Exposition ; J. Masson. présl-
| dent du Tribunal de Comemrce de Lille ; 
I Lombrez. J. Goudaert ; La Grange, se-
! crétaire général de l'Exposition ; Bien-
I venu, vice-président de la Chambre de 
Commerce de Boubaix ; Decang. secré-
taue général de l'Association des Direc
teurs commerciaux ; Reubrez. président 
des Essi, etc.. 

Au Champagne, des discours furent 
prononcés par MM. Christiaens : Gau
che. Hiriart. Goudaert. 

Après le banquet, les représentants du 
groupe « Le Commerce » se rendirent à 
Roubaix où ils visitèrent le Centre ré
gional, au Parc Barbieux. 

APRÈS LA CATASTROPHE 
DU <( PARIS » 

Le « rondier » Franck 
a été confronté 

avec plusieurs membres 
de l'équipage 

sur certains points %t» dires 
ont été confirmés mais sur d'autres 

il est en contradiction 
avec les déclarations des témoins 

Le Havre, 3. — César Franck a été 
confronté, ce matin, dans le cabinet du 
Juge Carbelllei avec M. Bnndel. chef 
d'équipe à la manutention du «Paris». 

On sait que M. Brindel était dans la 
cale N» '5 au moment de la première 
panne d'électricité de 20 heures. 

A 22 h., précisa le témoin, il y eut 
une nouvelle panne, mais celle-ci com
plète. 

Le Juge d'instruction montra alors a 
M Brindel le fameux tableau de com
mande électrique que Franck affirma 
avoir vu débranché 

M. Brindel ne reconnut pas formelle
ment l'appareil II lui semble que le 
tableau était plus petit. 

Le Juge questionna ensuite le témoin 
sur un autre sujet : Franck, dit-il, pré
tend qu'il a cherché une pince. Il s'agis
sait, vous le savez, de réparer un cible. 

Est-ce vrai ? 
Et d'abord faut-il absolument une 

pince pour refaire une connexion de 
cette espèce ? 

En général, on utilise une pince uni
verselle à manche Isolé, répondit M. 
Brindel. Il me semble bien que Paré, le 
barreur, a dit à Franck d'aller en effet 
chercher une pince. Je me souviens 
même que Paré a fait des reproches a 
Franck à cause de cette pince. Il lui en 
a tant dit que je suis intervenu : 
c Laisse-le donc tranquille ! » lui ai-Je 
conseillé. 

La première confrontation se termina 
donc. 

Franck est en contradiction 
avec l'officier mécanicien et l'aide 

graisseur du paquebot 
A 14 h. 30. le juge d'instruction a con

fronté Franck, en présence de ses avo
cats, avec l'officier mécanicien Paux. 
et avec M. Martin, aide graisseur, a qui 
le jeune veilleur auxiliaire était venu 
réclamer une pince dans le réfectoire 
des graisseurs. 

Beaucoup de contradictions entre les 
témoignages. 

M. Paux, officier mécanicien, déclare 
qu'il aurait rencontré Franck dans la 
coursive tribord, entre 23 h. 15 et 
32 h. 30 ; mais, d'après Franck, ce serait 
à bâbord, entre 23 h. 05 et 33 h. 10. 

M. Martin, aide graisseur, dit avoir 
vu Franck au réfectoire à 33 h. 10 : mais 

Franck dit avoir rencontre M. Paux 
avant M. Martin. M. Paux dit que c'est 
impossible. 

Lecture a été donnée a Franck des 
dépositions de M. Le Bris, graisseur, qui 
confirme les heures indiquées par M. 
Paux. et de M. Bulourd. assistant-grais
seur, qui confirme le.- dépositions de M 
Martin. Franck mu intient ses heures c: 
dit que. s'il n'est pas passé par tribord, 
c'est qu'il avait trouvé la porte fermée. 

Le juge a ensuite commencé l'interro
gatoire de Franck sur le fond. 

Demain matin, le Juge d'instruction 
confrontera l'inculpé avec le « rondier » 
Thomas et le second capitaine au (Pa
ris». M. Leydet. 

Des travaux vont être exécutés 
à l'intérieur du « Paris » 

La commission d'enquête administra
tive a fait savoir au Juge d'instruction 
qu'elle allait faire exécuter certains tra
vaux à l'intérieur du « Paris ». 

••> 

Le prochain 
Conseil des Ministres 

Paris, 2. — Un Conseil des ministres 
se tiendra vraisemblablement à la fin 
de cette semaine ou au plus tard lundi 
prochain. La délibération sera consacrée 
à l'examen des Affaires extérieures. 

LA DÉLÉGATION EXECUTIVE 
DU GROUPE SOCIALISTE 

S'EST OCCUPÉE DE 
LA SITUATION DES MOBILISÉS 

Paris. 35. — Réunie ce matin, sous la 
présidence de M. Léon Blum. la délé
gation executive du groupe socialiste 
s'est préoccupée notamment de la situa
tion des mobilisés. Elle a chargé une 
délégation d'appeler l'attention de M. 
Maladier sur les difficultés que créée 
l'absence au moment des grands travaux 
agricoles, d'une grande partie de la main 
d'oeuvre. 

Sans contester les besoins indiscuta
bles de la Défense Nationale, la déléga
tion socialiste demandera au Gouverne
ment d'examiner et de prendre des 
mesures compatibles avec cet état de 
choses, selon les termes du communique 
publié à l'issue de la réunion. 

tait dans la poche de son veston, la vic
time fut rapidement identifiée, n s'agis
sait d'un Polonais. Jean Gruszka. 38 
ans. né à Jarow (Pologne), le 13 décem
bre 1800. célibataire, prenant pension 
chez les époux Nicolas Fida. rue du 
Tiers. n° 113. et exerçant la profession 
de mineur à la fosse n« 4 des Mines 
d'Ostricourt. Dans la poche revolver de 
son pantalon se trouvait son porte-mon
naie contenant 27 fr. 85. 

Cette mort étant suspecte. M. Moulin, 
téléphona au Parquet de Béthune. 

La descente du Parquet 
Le Parquet de Béthune arriva S Car-

vin vers 9 h 30. Il était représenté par 
MM. Largilher. substitut du Procureur 
de la République ; Douisidon Juge 
d'instruction et Goyez. Greffier 

Apres avoir passé au Commissariat 
de police o ulactn commissaire M Mou
lin, leur donna les premiers éléments de 
son enquête, les magistrats se rendirent 
à l'Hôpital de Carvm. ou le cadavre de 
Gruszka avait ete transporte, et dépose 
a la morgue de l'établissement. 

M. Douisidon commit M. le docteur 
Lemaire. médecin-légiste à Billy-Monu-

I gny pour procéder à l'autopsie de la vic
time. Cette opération eut lieu à 11 h-, 
en présence de MM. Déruelle. Inspecteur 
principal de la 2* brigade mobile de 
Lille et des Inspecteurs Ëvin. Billot. La-
guarigue et Fauvelle. qui avaient ete 
prévenus et qui attendaient les résultats 
de l'autopsie pour ouvrir le champ de 
leurs investigations. 

M. le docteur Lemaire constata que 
la victime avait reçu un coup de cou
teau à la cuisse gauche, que la lame 
avait pénétré de 6 centimètres et demi, 
sectionnant l'artère fémorale, ce qui 
entraîna une abondante hémorragie, sui
vie de mort. 

Qui a tué ?... 

LA DÉCOUVERTE 
D'UN CADAVRE 

A CARV1N 
(SUITE DE LA PREMIERS PAGE) 

Il remarqua que le corps était recro
quevillé et couché sur le coté droit. Ses 
vêtement n'étaient pas en désordre et 
son chapeau reposait légèrement sur la 
tète. En examinant le cadavre de plus 
près. M. Moulin, remarqua qu'il portait 
une profonde blessure à la cuisse gau
che, et que le corps était presque exsan
gue. 

Grâce à sa carte d'identité qui] por-

« DÉDÊ ET DOUDOU » LES JUMEAUX FACÉTIEUX 

Ù£S SêlSZIP 
MOUS PEjfoM r 

"MU 
.ÔUJOUXÏ 

Les magistrats se rendirent au domi
cile de Gruszka et interrogèrent les 
epouxNicolas Fida. Ceux-ci fournirent 
d excellents renseignements sur leur 
pensionnaire. Depuis quinze ans. Grusz
ka travaillait A la fosse n° 4 d'Ostricourt. 
ou était bien considéré Depuis son ar
rivée en France il n'avait jamais fait 
l'objet d'aucun reproche. C'était dit-on 
un garçon rangé et sobre. 

Lundi 1« mai, c'était congé dans les 
mines et dans la Journée il n'était pas 
sorti. Dans l'après-midi il avait offert 
un litre de vin rouge, qu'il avait bu avec 
la famille Fida 

Le soir vers 18 h. il leur déclara eull 
avait l'intention d'aller à la ducasse de 
Libercourt et de rendre visite à un ca
marade qui habite au hameau de Oar-
galelle. 

Il monta s'habiller avec ses effets du 
dimanch» et vers 19 h. U partit, pour ne 
plus revenir. 

Les époux Fida signalèrent que leur 
pensionnaire ne devait avoir en poche 
qu'une trentaine de francs, ce qui cor
respond à peu près avec la somme qui 
fut retrouvée sur lui, et l'hypothèse 
d'une agression pour vol semble ainsi 
devoir être écartée. 

Munis de la photographie de la victi
me, les Inspecteurs de la police mobile. 
ainsi que le sous-brigadier Chavatte vi
sitèrent de nombreux établissements « 
interrogèrent plusieurs personnes aflsi 
de repérer l'emploi du temps de Gruse-
ka dans la nuit de lundi à mardi 

Plusieurs pistes ont été retenues par 
les enquêteurs qui s'emploient à recher
cher activement les circonstances dans 
lesquelles le polonais a été tué, afin de 
pouvoir identifier son meurtrier. — Q.D. 

ECHOS 
et CARNET 

OAkSNDRiSR — Merereei l mal u n i 
Soleil : Lever. 4 h 30 ; coucher. 1» h 0» • 
Lune : i.*ver. 18 h. 14 ; coucher, 4 h. 11. 

Aujourd hui : Saint Juvenal. — Demain 
Sainte Monique 

METSOROLOOIC. - SUtlen et Lille i 
Observation! faites le 2 mal. S la h 1» : 
Baromètre : IbH mm 1 : baisse de 1 mm. S 
depuis le matin, à o h ; Thermomètre : 
Fronde : 114 ; Minima : 7.3 ; Maxima : 
114 : Etat hygrométrique : se j Hauteur 
d'eau tombée depuis la matin, a S h. : 
1 mm S : Direction du vent Nord-Ouest : 
Force : Faible a modéré : Direction des 
nuises : Nord-Ouest ; Etat du cial couvert; 
Prévisions pour aujourd'hui T«n 
trert «a f»né-ai ; quelques pinlw 


